
ENTRETIENS AVEC 
 

 JOSEPH HAENNIG 
 

AGRICULTEUR, CONSEIILER AGRICOLE, MAIRE DE GOMMERSDORF… 
Et CITOYEN D’HONNEUR DE L’ECOMUSEE D’ALSACE 

 
 
Dès 1985, grâce à M . Jean STEIB, Président de la Chambre d’Agriculture du Haut-Rhin, 
figure d’exception de la vie publique de cette région, et M. MULLER, directeur de la 
Chambre, authentique enfant du Sundgau, l’Ecomusée d’Alsace put constituer une 
commission dite « vie rurale » qui dans une première étape réunit de grands acteurs de 
l’agriculture haut-rhinoise : exploitants aux qualités humaines et d’entrepreneur reconnues, 
agronomes, conseillers agricoles. Tous avaient été des acteurs majeurs des évolutions et 
révolutions du XXe siècle. 
De la collecte de mémoire à l’action, il n’y eut qu’un pas rapidement franchi, et le groupe prit 
en charge le montage d’une activité agricole à l’Ecomusée d’Alsace : conception de cette 
activité, détermination de la période et des modes d’agriculture à retenir dans le cadre ce 
musée, filières connexes telles que la mécanique agricole, le génétique.  
En 1989, j’ai voulu réunir une partie de ce que le groupe nous montrait, nous racontait, nous 
chantait parfois le samedi ou le dimanche soir à la fin de harassantes journées dites 
d’animation, mais qui étaient bien labours, moissons, sarclages et battages en grandeur réelle. 
L’ambiance était au rendez-vous, de même qu’une très haute exigence car ces soirées 
chaleureuses étaient aussi des bilans critiques du déroulement de la journée.  
Je demandai alors à une talentueuse ethnologue, Catherine Roth, de recueillir et d’organiser 
ces témoignages, moins comme une suite de biographies que comme une histoire collective 
que chacun aura écrite, selon ses talents et selon son milieu. Au final, treize histoires faisant 
l’histoire ont été retenues sous le titre, que je reconnais assez impossible,  de « Les cerises 
scintillent toujours ». Le titre de l’ouvrage, paru en 1990, m’avait été inspiré par une belle 
phrase de René Kury.  
 
Les textes avaient, comme il se doit, été relus et vérifiés par les témoins. On peut leur rendre 
hommage car ils n’ont pas embelli ou mythifié leur vie et l’agriculture. Le tableau est fidèle et 
pour certains un certain courage était nécessaire car il fallait s’affranchir des règles de silence 
du village ou de la famille : le besoin de corriger les idées reçues sur la paysannerie l’a 
emporté sur les convenances. 
 
Il était normal que Joseph Haennig fût représenté dans ce tableau.  Je reproduis dans ce 
dossier, outre mon introduction à l’ouvrage, le texte de Catherine Roth retraçant ses entretiens 
avec Joseph Haennig, que j’ai complété avec quelques documents iconographiques en annexe. 
 
Janvier 2007 
 
 

 
 

 











































ANNEXE 
DOCUMENTATION  PHOTOGRAPHIQUE AFFERENTE A JOSEPH HAENNIG 

GOMMERSDORF  
 

 
Joeseph Haennig ( à gauche) dans la coupe en forêt (sans date, 1945 + - 10) 

 
Femme (Madame Haennig mère) dirigeant le cheval lors du labour (sans date, 1945 + - 

10)) 
 
 
 
 
 
 



 
 
 

 
Epandage de l’engrais dans un champ au bord du canal (sans date 1945 + - 10)) 

 
 
 
 
 
 
 
 



 
Joseph Haennig et son éternelle pipe, accompagné de son épouse Anne-Marie lors de la 

moisson (sans date, 1945 + - 10)) 
 

 
 
 
 
 



 
Joseph Haennig et son épouse lors de la moisson (sans date, 1945 + - 10) 

 
 

 
 

Joseph Haennig en tant que bénévole à l’Ecomusée d’Alsace (1990 + - 5) 
 
 
 
 
 



 

 
 

Joseph et Anne-Marie Haennig dans le salon de leur maison de Gommersdorf en 1992 
lors de la remise du portrait de l’aïeul de Joseph,  Jean-Thiébaut Haennig-Delung et de 
son écharpe de maire de 1865, à Marc Grodwohl accompagné de son épouse et de ses 

deux fils. Ces objets sont à l’Ecomusée, dans la maison de Rumersheim, aménagée 
provisoirement en « maison du maire » 
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